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Le cadre National de Concertation de la 
Mutualité au Togo (CNCMU-Togo) organise du 

26 au 30 septembre à Sokodé un atelier national 
de renforcement des capacités en plaidoyer 
et le lobbying des acteurs, des promoteurs et 
gestionnaires des mutuelles  de santé qui lui sont 
affiliées 
Ces plaidoyers vont permettre la mise en 
application de la réglementation de l’UEMOA 
sur la mutualité sociale, notamment la mise 
en place effective de l’organe administratif, 
du fonds national de garantie et du registre 
d’immatriculation des mutuelles sociales. 
Les notions apprises aideront les participants à 
harmoniser leurs stratégies et méthodes de travail 
en vue d’assurer un bon accès des populations 
aux soins de santé de qualité et à moindre coût.

Kozah / Promouvoir le développement 
avec les CDB 

104 membres issus d’au moins 52 Comités de 
Développement  à la Base (CDB) de la région de 
la Kara participent du 27 au 30 Septembre 2016 à 
une session de renforcement de capacités.
 La session est organisée par l’Agence Nationale 
d’Appui aux Développement à la Base (ANADEB) 
et répond à un constat selon lequel, les CDB 
existent de nom, ou ceux qui existent ne 
connaissent pas leur rôle et responsabilité. 
L’ANADEB  entend ainsi travailler pour les 
accompagner. 
Le coordonnateur de l’ANADEB dans la région 
de la Kara, Monsieur Karimou MOULAMOUWA 
dit espérer qu’au terme de la session, les CDB 
deviennent des relais incontournables capable de 
promouvoir le développement de leur milieu et 
permettre  à leur communauté d’avoir accès au 
minimum vital.

Sotouboua / Une maison d’écoute 
conseil offerte

La ministre du Développement  à la base de 
l’artisanat et de l’emploi des jeunes à procédé 

à l’inauguration de la maison de la femme de 
Sotouboua le 23 septembre dernier à Sokodé. 
La maison est composée d’un magasin pour 
les équipements et d’un bâtiment dans lequel 
se trouvent une grande salle de réunion, des 
sanitaires, deux bureaux pour l’administration du 
centre.
Cette maison sera pour les femmes de Sokodé, 
un centre d’écoute et conseil. Selon le directrice 
de l’Union des groupements de femmes de 
Sotouboua, Mme Ebafei Farridah, le centre leur 
servira de lieu de rencontre et va accueillir les 
diverses prestations. Farridah a fait savoir que 
désormais pour les manifestations, les femmes 
n’iront plus payer de places de loisirs mais elles 
loueront désormais leur maison pour avoir de quoi 
l’entretenir. 

Golfe / Les membres de DOSI en formation
La Délégation à l’Organisation du Secteur 

Informel (DOSI) à organisé du 16 au 22 
septembre à Lomé, des sessions de formation à 
l’endroit des membres des instances dirigeantes 
des mutuelles mises en place.
Ces sessions de formations ont pour finalité de 
mutualiser tous les corps de métier du secteur 
informel et d’assurer leur opérationnalisation. 
Pendant la formation, les membres ont été 
entretenus sur la maîtrise et l’appropriation 
des procédures de fonctionnement et des 
techniques de gestion d’une mutuelle. Il a été 
question de générer et de rendre disponibles des 
informations et données sur le secteur informel 
vers le formel et de promouvoir l’application des 
règles de sécurité routière, de santé au travail et 
le code de la route. 

Kozah / Meilleur accès aux soins de santé

L'Association « Berceau d'Avenir» exprime toute sa 
reconnaissance à l'U nion Africaine (UA) 
pour avoir accepté faire tenir dans notre beau pays le 
Togo le Grand "Sommet sur la Sécurité et 
la Sureté maritimes et le développement en Afrique". 
Elle présente ses vives félicitations au Président de la 
République, Son Excellence, Faure 
Essozimna GNASSSINGBE et au Gouvernement pour 
toutes les initiatives, leur mobilisation et 
leur détermination pour la parfaite organisation de cet 
événement. 
L'Association « Berceau d'Avenir» encourage toutes les 
filles et tous les fils togolais qui 
mobilisent leurs énergies aux côtés des plus hautes 
autorités de notre pays pour que ce Sommet 
soit organisé dans les conditions optimales. 
L'Association « Berceau d'Avenir» exprime toute sa 
reconnaissance à toutes les chancelleries 
étrangères accréditées au Togo pour tous leurs appuis 
multiformes auprès de nos dirigeants 
avec à sa tête le Chef de l'Etat, Président de la République, 

Lomé le, 27 septembre 2016 
A Tous les Médias 

Obiet : Sommet sur la sécurité maritime 

COMMUNIQUE
Notre pays le Togo s'apprête à accueillir un événement de taille et historique. 

Son Excellence, Faure Essozimna 
GNASSINGBE pour que ce Sommet soit une réussite. 
Il faut qu'il se crée aujourd'hui autour des initiatives des 
plus hautes autorités de notre pays le 
Togo un profond mouvement de renouveau car elles sont 
porteuses d'espérance. 
Et pour cela, elle invite tous les concitoyens à se rassembler 
dans un esprit d'adhésion, s'investir 
et se mobiliser pour prolonger cette espérance et préparer 
les succès de demain. 
L'Association « Berceau d'Avenir» implore la Bénédiction 
et la Protection Divines sur tout le 
peuple togolais et ses dirigeants. 

Togo Chéri l'Or de l'humanité

Les organisations de femmes de la région des 
plateaux se sont retrouvées à Notsè en atelier 

d’information et d’échange sur le processus de 
réduction des Émissions de gaz à effet de serre dues 
à la Déforestations et à la Dégradation des forêts 
( Redd+).
Organisé par le ministère de l’environnement et 
de ressources forestières à travers la coordination 
nationale REDD+, cet atelier entend multiplier les 
actions en vue de l’appropriation du processus. Il 
était de question de faire connaitre à ses femmes 
leurs rôles et responsabilités dans ce processus. 
Ensemble, les parties prenantes ont identifiés 
des stratégies, des pistes et des modalités de 
collaboration entre ces organisations de femme et 
la coordination.

Cinkassé / Les femmes et l’alphabétisation
Une délégation du ministère de l’Action sociale de 

la Promotion de la Femme et de l’Alphabétisation, 
conduite par le chargé de mission Pascal Tchiltéme 
a sensibilisé le26 septembre à Cinkassé les femmes 
sur l’importance de l’alphabétisation et leur rôle dans 
la promotion de la cohésion sociale et de la paix au 
Togo.

Cette sensibilisation vise à amener les femmes de 
Cinkassé à prendre conscience de l’importance 
de l’alphabétisation qui est le seul moyen de les 
autonomiser, d’accroître leur mobilité et de renforcer 
leurs capacités à prendre des décisions par elles-
mêmes, pour leur santé et pour les besoins des 
familles dont elles ont la charge.

Haho / Les femmes s’organiser pour le 
REDD+

Guinée équatoriale
Test de grossesse avant d’être 
admise à l’école

Le Togo met sur le marché la 
première voiture à énergie 
solaire

Afrique / Automobile

Musique / Interview
Le jazz exceptionnel du 
saxophoniste français 
Guillaume Perret à 
Lomé

CAN 2017
Le Gabon signe l’accord 
définitif de l’organisation

Vulcanisation
Du secours pour engins 
« percés » à Lomé
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Politique
Ed
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Selon les données du dernier 
recensement Général de la 
population et des Habitats (RGPH) 

du Togo, les jeunes constituent la tranche 
d’âge la plus importante de la population, 
avec un pourcentage de 36% dont l’âge 
est compris entre 15 et 35 ans.  Le taux de 
chômage au sein de la population jeune 
et active de la tranche 15 à 19 ans est de 

23%. Celui du groupe d’âge compris entre 
20 et 24 ans est de 14%. Cette situation 
a amené le gouvernement à revoir sa 
politique d’emploi et de développement 
avec la création de plusieurs programmes 
avec pour objectif de promouvoir l’emploi 
des jeunes, de lutter contre le chômage 
et créer la richesse. A titre d’exemple, 
on pourra citer le projet AIDE, l’ANVT, le 

Au cœur des crises et des enjeux au Togo comme dans le monde entier, les jeunes  sont l’objet de  plusieurs programmes 
initiés par le gouvernement togolais avec pour  objectif, leurs insertions et optimisations pour un développement durable. Le 
Centre de l’Organisation de Coopération et de Développement Economique (OCDE) en collaboration avec la délégation de 
l’Union Européenne et le ministère du développement à la base ont tenu hier mercredi 28 septembre, un atelier national de 
présentation des résultats d’une étude sur l’inclusion des jeunes au Togo. Cette étude a permis d’avoir une photographie de la 
vulnérabilité, l’environnement, l’engagement et l’emploi des jeunes au Togo.

Insertion des jeunes
Le sous-emploi en hausse au Togo

FIJ, le FAIEJ, l’ANADEB etc. Toutes ces 
initiatives ont permis de créer des milliers 
d’emplois mais surtout une pré-insertion  
et l’insertion de milliers de jeunes 
diplômés sans emplois. 

Vaincre le sous-emploi

Cette étude sur l’inclusion des jeunes au 
Togo a permis de relever de façon notable 
que du travail a été fait en ce qui concerne 
les initiatives pour l’insertion des jeunes 
au Togo. Cependant, beaucoup reste à 
faire pour le sous-emploi qui a augmenté 
ces dernières années.
« La problématique de l’emploi a été 
abordée sous deux aspects, à savoir : 
l’accès à l’emploi et la qualité de l’emploi. 
Au sujet de l’accès à l’emploi, l’incidence 
des jeunes individus de 15 à 29 ans 
n’étant pas scolarisés, ni en formation 
et sans emploi a augmenté passant de 
10,92% à 21,93% entre 2012 et 2014. 
L’analyse de l’incidence des jeunes inactifs 
non étudiants au Togo relève que dans 
l’ensemble, cette incidence de 4,93% en 

FinScope Togo 2016 a été réalisée grâce 
à l’appui du Fonds national de la finance 
inclusive, de l’Institut national de la 

statistique et des études économiques et 
démographiques (INSEED), de l’United 
Nations Capital Development Found 
(UNCDF) et d’autres organisations.

La publication des résultats de l’enquête 
a eu lieu en présence de la ministre 
du développement à la base, Victoire 
Tomégah-Dogbé et de Khardiata Lo N’diaye, 
Représentant résident du Programme des 
Nations unies pour le développement 
(PNUD). Etaient également présents, le chef 
de la Délégation de l’Union européenne (UE) 
au Togo, Nicolas Berlanga-Martinez, et Koffi 
Toffio, Directeur de cabinet du ministère de 
l’Economie et des finances.

Cette enquête a été réalisée entre mars et avril 
2016 sur un échantillon de 5197 personnes 
dans toutes les régions économiques du Togo. 
FinScope Togo 2016 porte sur une gamme de 
produits et services financiers au Togo parmi 
lesquels le crédit, la monnaie électronique, 
l’épargne, l’assurance ou encore les services 
bancaires. Cette grande enquête s’est donnée 
pour mission de déterminer comment les 
Togolais âgés d’au moins 15 ans gèrent leurs 
finances. Il s’est également agi de connaître les 
critères qui impactent l’accès des populations 
aux services financiers. L’objectif étant aussi 
de cerner le rôle prépondérant que jouent les 
secteurs financiers formels et informels dans 

le secteur financier togolais.

Les résultats publiés révèlent qu’au total 
60% de la population togolaise a accès 
aux services financiers tandis que 27% des 
Togolais a accès au crédit. Si 22% des Togolais 
déclarent avoir pleinement confiance aux 
mécanismes de crédit et aux institutions 
de micro finance, FinScope Togo 2016 fait 
savoir aussi que près de 71% des personnes 
sondées estiment avoir des difficultés 
financières dans certaines obligations. Pour 
la ministre du développement à la base, cette 
enquête qui est intervenu plus de deux ans 
après le lancement du Fonds national de la 
finance inclusive (FNFI) témoigne du succès 
du projet. Il s’agissait en effet « d’insuffler 
une inclusion forte à la dynamique engagée 
et d’apporter une réponse plus complète, plus 
globale et institutionnelle à la problématique 
de l’exclusion financière ».

Plus de 500000 personnes sont déjà 
bénéficiaires de ce fonds. L’Accès des pauvres 
aux services financiers (APSEF), l’Accès des 
agriculteurs aux services financiers (AGRISEF) 
et l’Accès des jeunes aux services financiers 
(AJSEF) ont permis à tous les bénéficiaires de 
disposer de leurs activités dans l’agriculture, 
l’artisanat et les petits commerces. « Ce 
fonds qui relève d’une forte volonté politique 
affichée par le gouvernement togolais devra 
nous permettre de faire un bond qualitatif 
dans le processus d’un développement 
plus inclusif et durable », a ajouté Victoire 
Tomégah-Dogbé.

2012 est passée à 16,32% en 2014. Quant 
aux jeunes chômeurs, non-étudiants, 
l’incidence a baissé au niveau national et 
urbain contre une hausse en milieu rural », 
relève le résumé de l’étude.

L’étude a aussi relevé  que le taux d’emploi 
informel des jeunes reste élevé. La 
proportion des travailleurs sous-employés 
a connu une hausse de 23,71% à 28,97%. 
Cet accroissement est plus élevé d’une 
part chez les jeunes femmes que chez les 
jeunes hommes et d’autre part en milieu 
rural comparativement  aux jeunes urbains.

Les jeunes femmes togolaises très 
vulnérables

L’autre aspect  de l’étude sur la vulnérabilité 
des jeunes, relève au niveau des femmes 
trois types de violences conjugales. Selon 
le rapport, 3 jeunes filles sur 10 de 15 à 
35 ans ont subi des actes de violences 
domestiques de la part de leur conjoint. 
L’incidence de la violence augmente avec 
l’âge de la femme passant de 25,5% pour 
le groupe d’âge de 15 à 19 ans à 30,6% 
pour celui de 30 à 35 ans.

Le projet « inclusion des jeunes » est mis en 
œuvre par l’OCDE. Il vise principalement 
à appuyer les efforts du gouvernement 
dans son action en faveur des jeunes, 
notamment à travers l’identification des 
principaux défis auxquels ces derniers 
sont confrontés et des réponses politiques 
pertinentes afin de les relever.

Rachidou Zakari

Le gouvernement assure la 
sécurité des participants
Le Togo accueille du 10 au 15 octobre prochain le Sommet sur « la sureté et la 
sécurité maritimes et le développement en Afrique ». A quelques jours de cette 
grande rencontre, le gouvernement togolais s’emploie à assurer une parfaite 
sécurité durant tout le sommet.

L’organisation de cette conférence que 
le Togo a bien voulu accueillir s’inscrit 
dans l’objectif de l’Union africaine 

de faire de l’espace maritime le levier 
principal du développement économique 
et social de l’Afrique. A cet effet, les Chefs 
d’État et de gouvernement des 54 pays 
de l’Union africaine sont attendus à Lomé 
pour définir une feuille de route sur la 
Sécurité Maritime en Afrique.

Le Sommet verra la participation de 
plusieurs experts et de différents leaders 
du monde économique. Les participants se 
pencheront sur deux principaux thèmes. 
La sécurité maritime et le développement, 
la coopération régionale et internationale 
pour la sécurité maritime. A cet effet, 
les autorités togolaises mobilisent tous 
les moyens pour garantir une parfaite 
sécurité à toutes les délégations 
attendues à Lomé. Le dispositif sécuritaire 
est ainsi renforcé depuis plusieurs mois 
dans la capitale togolaise. Les patrouilles 
sont organisées 24h/24.

Des descentes policières dans des 
quartiers de Lomé sont organisées 
régulièrement. Plus encore, le 

gouvernement a renforcé la présence de 
forces de l’ordre devant les lieux publics 
et les hôtels. Les espaces de recréation 
ou les endroits stratégiques sont aussi 
sous contrôle. Sans compter plusieurs 
postes de contrôles installés dans toute la 
capitale. Tout est fait pour que la sécurité 
des participants soit garantie.

Le Sommet sur la sureté et la sécurité 
maritimes et le développement en Afrique 
sera une occasion pour les Etats africains 
d’harmoniser et de pouvoir mettre 
collégialement en œuvre les dispositions 
à valeur juridique relative à la lutte 
contre : la piraterie maritime, la pêche 
illicite non déclarée et non règlementée 
et la pollution marine. Il sera également 
organisé en marge de cette rencontre, des 
tables rondes sur l’esplanade du Palais des 
congrès. Les discussions porteront sur le 
développement de l’économie bleue et 
la protection des écosystèmes marins. 
L’esplanade abritera également un « village 
des partenaires » où les institutions et les 
entreprises exposeront des innovations 
aux délégations. La charte de Lomé sur la 
sécurité maritime devrait être signée à la 
fin des travaux.

Publication des résultats
Les résultats de la première enquête Consommateur FinScope Togo 2016 ont été 
présentés au public le mardi dernier à Lomé.

Sommet sur la sécurité maritime Enquête FinScope Togo 2016

... classe le Togo parmi les pays 
où le foncier constitue une 
problématique qui freine son 
développement.
Si ce rapport invite et incite à lever 
les obstacles, conséquences d’un 
système foncier qui, depuis 50 ans, 
n’ont pu s’adapter à l’émergence 
des villes et répondre aux 
aspirations du marché, Il est par 
ailleurs aussi connu et indiscutable 
que la question foncière est l’un 
des sujets transversaux majeurs 
de l’heure. En ce sens, qu’elle 
touche non seulement à l’avenir 

de nos agglomérations et espaces 
de vivre, mais aussi et surtout en 
ce sens que le foncier conditionne 
sérieusement le devenir de 
l’espace écologique et agricole 
de l’avenir et nous sommes tous 
condamnés à y réfléchir. Car avec 
les tensions foncières, nul n’est 
sorti de l’auberge. Et dans ces 
conditions, il faudra sérieusement 
assigner à ce document, l’idée 
d’ouvrir les vrais débats relatifs 
à ce problème et les réponses y 
afférentes. Mieux, d’envisager 
les modalités de la régulation des 

tensions foncières sur des bases 
pragmatiques et précises.
Aujourd’hui, c’est le passage d’un 
monde où la terre était abondante 
et où la ressource rare était la 
force de travail à une société 
où l’expansion démographique 
multiplie la main-d’œuvre et 
où la ressource disputée est 
désormais la terre.  Il faut en 
prendre conscience et insister 
particulièrement sur la question 
foncière vue l’angle de l’avenir de 
l’agriculture. Car au regard des 
enjeux que prennent les nouvelles 

dimensions du sol, avec certains 
acteurs véreux de ce secteur, nous 
risquons de ne pas nous en sortir. 
Même avec notre agriculture 
de subsistance de la ville à la 
campagne. La question foncière 
devient alors un champ à bien 
explorer et à exploiter, car mine de 
rien déterminante pour la survie 
de l’agriculture qui est bel et bien 
au cœur de tous les secteurs 
vitaux.

Dieudonné Korolakina

Un enseignant 
exerçant dans 
des conditions 
pésnibles
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Un chasseur nigérian

International

Dossier

En Guinée-Equatoriale, un 
petit  Etat d'environ un million 
d'habitants, trois adolescentes 

sur cinq dont l'âge est compris entre 
13 à 18 ans tombent enceintes, 
selon les sociologues. Afin de les 
inciter à se protéger contre les 
grossesses précoces indésirables, le 
gouvernement conditionne l’accès 

Guinée équatoriale
Test de grossesse avant 
d’être admise à l’école
Selon une décision rendue publique mardi 27 septembre 2016 par la vice-ministre 
de l'Education, Maria Jésus Nkara, les mineures enceintes ne seront plus reçues 
dans les établissements scolaires.  Cette mesure du gouvernement Equato-
guinéen compte ainsi mettre fin aux grossesses précoces en milieu scolaire.

Gabon / Investiture d’Ali Bongo
Une élection qui divise l’Afrique et la communauté 
internationale ?
Dans une atmosphère moite, atypique des grands jours comme ceux-ci où des 
scènes de liesses générales se font observées à l’intérieur et à l’extérieur du lieu 
de l’investiture, Ali Bongo 57 ans a prêté serment ce 27 septembre 2016 pour un 
second mandat de 7 ans à la tête du Gabon. Un mandat qu’il entame envers et 
contre tous. Au moment où l’opposition conteste et la communauté internationale 
reste dubitative, certains présidents de l’Afrique francophone félicitent l’héritier 
qui rempile pour un autre septennat.

A peine sa réélection confirmée 
par la Cour constitutionnelle 
que le fils d’Omar Bongo prête 

serment à Libreville et appelle la 
classe politique à un dialogue sur 
tous les sujets. Mais alors que les 
grandes démocraties doutent de la 
crédibilité du résultat final, certains 
présidents de l’Afrique francophone 
ont félicité Ali Bongo promptement, 
d’autres ayant fait le déplacement de 
la capitale pour assister à la parade du 
serment.

Parmi les quatre présidents 
africains ayant fait le déplacement 
à Libreville, deux grandes figures 
de l’Afrique francophone membres 

de l’International socialiste, deux 
des présidents les plus proches de 
l’Élysée et de François Hollande : 
le Nigérien Mahamadou Issoufou 
et le Malien Ibrahim Boubacar 
Keita. Avec eux, Macky Sall, qui 
d’ailleurs fut le premier à adresser 
de « chaleureuses félicitations » et 
de « meilleurs vœux de réussite » au 
lendemain de la confirmation de la 
Cour constitutionnelle. Le président 
Ivoirien Alassane Ouattara, quant à lui, 
envoie une délégation de haut niveau 
porteuse d’un mot d’encouragement. 
Même son de cloche pour le 
président Camerounais Paul Biya, ou 
du Marocain Mohamed 6. 

Devant une dynamique favorable 
à la réélection de Bongo Ali, la 
communauté internationale incarnée 
par la France, les Etats-Unis ont tout 
simplement « pris acte »  mais n’ont 
envoyé aucune délégation de haut 
niveau. Une façon à peine voilée de 
montrer leur désaccord vis-à-vis de 
cette réélection. Et même si L’Union 
africaine a pris acte de la victoire du 

président sortant, l’Union européenne 
quant à elle est restée sur sa position 
suspicieuse.

Reste à savoir si la démarche entreprise 
par l’opposant Jean-Ping après cette 
investiture  pourra faire bouger les 
positions des uns et des autres. Car, 
en rencontrant les diplomates de la 
France, des Etats-Unis, de l’Union 
européenne et le représentant de 
l’ONU en Afrique Centrale, hier au 
cours d’une réunion, Jean-Ping reste 
ferme dans sa position de ne pas 
reconnaitre la victoire d’Ali Bongo et 
appelle les Gabonais à la mobilisation 
et à la vigilance.

Face à tout ceci, qui de Jan-Ping et d’Ali 
Bongo la communauté internationale 
va soutenir désormais ? La question 
reste posée dans cette nébuleuse 
des relations internationale où les 
alliances finissent par se nouer pour 
des intérêts qui ne sont pas forcément 
ceux du peuple.

Alexandre Wémima

des filles à l’école par un test de 
grossesse qui doit être négatif. 
"Nous appliquons cette mesure pour 
les élèves du primaire et du secondaire 
parce que c’est là où l'on trouve les 
mineures. Nous pensons que c’est 
de cette manière qu'elles pourront se 
protéger pour éviter les grossesses 
précoces et non désirées", a  expliqué 
le la vie ministre de l’éducation Maria 
Jésus Nkara à la télévision d'Etat. 
Cette disposition est en vigueur  pour 
la rentrée scolaire 2016-2017 qui a 
officiellement eu lieu le 19 Septembre 
dernier.
Une bonne partie de la population 
semble ne pas accepter cette décision. 
Plusieurs voix se sont élevées 
contre cet arrêté qu’ils qualifient 
de  « violation du droit universel à 
l'éducation ». 

Par ailleurs, on compte parmi l’opinion, 
soutiens à ce projet. En effet, certains 
équato-guinéens « espèrent qu'elle 
contribuera à prévenir les grossesses 
précoces ». 

E.H

Ali Bongo

Théodoro Obiang, pdt de la Guinée 
Equato.

L’ancien président, Premier 
ministre et prix Nobel de la paix 
israélien, Shimon Peres, a tiré sa 

révérence le 28 septembre dernier à 
l’âge de 93 ans, suite à un accident 
vasculo-cérébral accompagné 
d’une hémorragie interne. Avec 
la disparition de cet homme à la 
carrière politique bien remplie, 
c’est incontestablement l’un des 
témoins et acteurs privilégiés de 
l’histoire mouvementée du Proche-
Orient et Moyen-Orient qui quitte 
la scène, laissant presqu’en l’état, 

l’épineuse question palestinienne 
qui empoisonne depuis 1948 en 
la création de l’Etat hébreu, les 
relations entre Juifs et Arabes, 
partout dans le monde. Pourtant, 
depuis les années 90, Shimon 
Peres cultivait l’image d’un homme 
modéré et consensuel, et il en a été 
récompensé de la plus belle des 
manières avec le prix Nobel de la 
paix qu’il a conjointement obtenu 
en 1994, en tant que ministre des 
Affaires étrangères,  avec l’ancien 
Premier ministre israélien, Yitzhak 

Israël / Disparition de Shimon Peres 
Ce que l’Afrique retient de l’homme

Rabin et le porte-étendard de la 
cause palestinienne, Yasser Arafat. 
Certes dans l’exercice de ses 
fonctions de Premier ministre, Peres 
a quelques fois soulevé de vives 
critiques par rapport à sa gestion 
du conflit israélo-palestinien et des 
relations électriques avec les pays 
voisins de la région, notamment 
quand, en 1996, il ordonna le 
bombardement de Cana (un village 
du Sud-Liban), en représailles aux 
attaques perpétrées dans le Nord 
d’Israël par le Hesbollah libanais. 
Le bilan particulièrement horrible 
(plus d’une centaine de femmes et 
d’enfants massacrés et des dizaines 
d’autres affreusement mutilés) de 
ces frappes aériennes, avait ému le 
monde entier et coûté son poste de 
Premier ministre à Shimon Peres, et 
l’onde de choc avait été ressentie 
jusqu’en Afrique, notamment dans 
les pays majoritairement musulmans 
du continent.

L’annonce de la mort de Shimon 
Peres n’a pas suscité en Afrique un 
émoi particulier
L’Afrique retiendra de celui qui fut 
dix-huit fois ministre et Premier 
ministre de son pays, l’image d’un 
homme politique qui a radicalement 
changé de discours et de méthodes 
vis-à-vis des Palestiniens considérés 
sur le continent, comme un peuple 
opprimé par les Israéliens, puisque 
celui qui était dans les années 70 
l’artisan de la colonisation des 
territoires palestiniens et du tout 
répressif vis-à-vis des Arabes, 
s’est transformé seulement dans 
les trente dernières années de 
sa vie, en colombe de la paix, 
notamment avec ceux qui étaient 
à ses yeux, fréquentables, comme 
les sympathisants et militants du 
Fatah de Yasser Arafat. L’Afrique 
n’oublie pas que Shimon Peres 
avait joué un rôle déterminant dans 
les accords de paix entre Israël et 
l’Egypte, contribuant ainsi un tant 
soit peu à l’apaisement des tensions 
entre ces deux pays considérés 
à l’époque comme les deux plus 

grandes puissances militaires de la 
région. Mais quoi qu’on dise, pour 
beaucoup d’Africains, Shimon Peres  
demeurera celui qui a autorisé 
l’implantation de colonies sauvages 
en Palestine et qui a apporté un 
soutien sans équivoque à l’annexion 
du sud Liban, du Sinaï égyptien et 
du plateau du Golan syrien, à une 
période où le continent noir se 
débattait désespérément pour se 
sortir du joug d’autres colonisateurs, 
notamment ceux venus d’Europe. 
L’Afrique retiendra également que 
l’homme que les Israéliens pleurent 
depuis mercredi dernier, fut un 
fervent soutien de l’apartheid en 
Afrique du sud, allant jusqu’à 
proposer aux ségrégationnistes 
l’arme nucléaire, peut-être pour 
mieux dissuader les abolitionnistes 
et les pays de la ligne de front qui 
voulaient en découdre militairement 
avec la bande à Peter Botha. Les 
ressentiments contre Shimon Peres 
dans certains pays du continent, 
sont tels qu’il y a été interdit de 
séjour, comme en 2015, au Maroc 
et en…. Afrique du Sud.

En tout cas, vu d’Afrique, la 
disparition de Shimon Peres est 
quasiment un non-événement, 
puisque sauf erreur ou omission, le 
Polonais d’origine devenu l’homme 
politique israélien le plus capé, n’a 
jamais rien entrepris pour soutenir 
le continent dans ses luttes de 
libération. On comprend dès lors 
pourquoi l’annonce de sa mort n’a 
pas suscité en Afrique un émoi 
particulier, car, comme on dit chez 
nous, « les yeux ne pleurent que 
ceux qu’ils connaissent ou ceux qui 
se sont distingués par leur altruisme 
et leur humanisme ». Mais comme 
on le dit, même les cons cessent 
d’être cons lorsqu’ils sont morts. 
Cela dit, au-delà de tout ce que 
l’on peut dire de Shimon Peres, on 
retiendra qu’il aura lutté pour  un 
monde de paix, de justice et de 
liberté au crépuscule de sa vie.

Source: Le pays
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Initiative & développement

Projet de la société « le monde 
de l’énergie », cette voiture 
électrique solaire  fait partie 

de ces innovations et de ces 
initiatives qui rehaussent l’image 
du Togo dans le monde entier.

Biocarburant
« Biogel » ou l'énergie moins 
polluante sur le marché togolais 
Au Togo, où le taux de déforestation figure parmi les plus avancés en Afrique  
selon le rapport  2010  de l’International Tropical Timber  Organization (ITTO), 
plusieurs  initiatives  sont prises  dans la recherche d’une  source  d’énergie moins 
polluante. La dernière en date est la mise au point  du Biogel, un biocarburant 
composé   d’éthanol anhydre obtenu  à base de rebuts agricoles.

« Biogel » est le fruit des recherches 
d’un ingénieur togolais, Egbaré A. 
Kobiéssama. Ce produit a selon son 
promoteur le même confort que le 
gaz butane. Il peut être utilisé dans 
les ménages  pour des besoins  de 
cuisson  à la place du gaz butane ou 
du charbon de bois.   Il peut aussi 
être incorporé à 5% à l’essence être 
utilisé pour l’alimentation  des groupes 
électrogènes.

Biogel est obtenu à base d’épluchure 
de manioc et d’amidon de récupération 
à la différence des autres biocarburants 
obtenus à partir de céréales et des 
produits vivriers. « Nous avons 
remarqué que dans les zones à fortes 
productions de gari au Togo, les rebuts 
de maniocs ne servent généralement 
pas à grande chose. Nous avons 
donc entrepris d’acheter ces rebuts 
auprès des producteurs en vue de sa 
transformation en source d’énergie..., 
nous avons  ajouté  ensuite  de la 
pomme d’anacarde, qui a l’avantage  
de contenir du sucre et de faciliter la 
saccharification, à l’amidon récupéré 
de ces épluchures et nous passons à la 
distillation pour obtenir du bioéthanol. 
La dernière phase de la conception 
consiste à ajouter un agent gélifiant  
pour rendre le combustible consistant 
et éviter sa volatilité» explique 
l’ingénieur.

Un produit moins cher

La production du bois de chauffe et du 
charbon de bois pour les ménages reste 
la cause majeure de la déforestation au 
Togo. Des données de la Direction de 
l’Environnement estiment à plus de 
600 000 tonnes  la quantité de charbon 
de bois consommés chaque année au 
Togo. Le dernier recensement de la 
population au Togo indique  que  dans la 
commune de Lomé, 85% des  ménages 
utilise le charbon de bois et  seulement 
9% le gaz butane. Toutes ces données  
font  du Biogel un combustible pouvant 
permettre de relever « de façon 
significative les défis climatiques et 
énergétiques au Togo et dans les pays 
de l’Afrique subsaharienne et ce  à un 
coût plus réduit ».

Les récentes augmentations  du prix 
du gaz butane ces dernières années 
constituent  selon l’Association 
Togolaise des Consommateurs (ATC) un 
frein à la lutte contre la déforestation 
au Togo. Les estimations économique 
effectuées sur le combustible 
renseignent, en effet,  que  10kg 
de Biogel peuvent  fournir la même 
quantité d’énergie que 6 kg de gaz 
butane pour un coût réduit d’environ 
50%.

autogo.com

Start-up
« Djantoli », une solution 
contre la mortalité infantile
On trouve beaucoup de start-up dans le domaine de Nouvelles Technologies 
de l’Information et de la Communication (NTIC) en Afrique, mais très peu sont 
orientées dans le domaine du social et de la santé en particulier.  « Djantoli » est 
l’une de ces start-up qui mettent ensemble entreprenariat et social. Son objectif : 
fournir les conseils et encadrements nécessaires aux mamans.

Selon de récentes données,  le taux 
de mortalité infantile toucherait 
près d’un enfant sur six avant ses 

cinq ans. Selon cette estimation, ce 
taux est quatorze fois plus grand dans 
les pays à faible revenu. Et souvent, les 
maladies responsables de la mortalité 
élevée des enfants sont le paludisme, 
la pneumonie ou les diarrhées mal 
soignées à l’origine de 60% de ces 
tristes décès.
 « Djantoli » veut dire « Veille » en 
Bambara. C’est une start-up qui vise 
à accompagner les pouvoirs publics 
et ONG dans l’information et le suivi 
des mamans. Le numérique est en 
plein boom en Afrique. « Djantilo » surf 
sur cette opportunité pour  épauler 
les mamans à mieux gérer la santé 
de leur nourrisson, à bénéficier d’un 
accompagnement mensuel et de tarifs 
intéressants en matière de prescription 
médicamenteuse et de rendez-vous en 
centres spécialisés.

Comment ca fonctionne ?

« Djantoli » est une application mobile. 
C’est une sorte de  carnet de santé 
dématérialisé et sous forme qui permet 
aux agents de santé de l’association 
de suivre l’état de santé d’un enfant et 
détecter d’éventuelles pathologies.

Avec un abonnement forfaitaire 
accessible à toutes les couches,  
l’application permet aux mamans 
d’entrer  les données relatives à l’état de 
santé de leurs enfants. Le médecin ou 
l’agent de santé partenaire peut à partir 
de ces données envoyer un sms pour 
dire que tel ou tel enfant est à surveiller 
ou à convoquer immédiatement pour 
être consulté.

 « Au Mali, depuis l’instauration du 
système, les enfants abonnés à Djantoli 
consultent en moyenne trois fois plus 
que les autres dans la même zone. Cela 
montre qu’on facilite le recours aux 
soins. En plus, les familles viennent vers 
les centres de santé beaucoup plus 
tôt et dans des états de santé moins 
alarmants », précise Anne Roos-Weil, sa 
promotrice.

L’application n’est pas encore présente  
au Togo. Pour le moment, on peut le 
trouver  au Mali et au Burkina Faso. Son 
aspect novateur a permis à la start-up 
de remorter le  concours Global Social 
Venture Competition, organisé par 
l’université américaine de Berkeley. Elle 
compte aujourd’hui 6000 abonnés et 
entend étendre son périmètre d’action. 

Rachid

Afrique / Automobile
Le Togo met sur le marché la première voiture à énergie 
solaire
Le Label « made in Togo » s’est enrichi depuis la semaine dernière d’un nouveau 
bébé. Il s’agit d’une voiture qui fonctionne à l’énergie solaire. 

Au-delà de l’aspect novateur, cette 
voiture est un projet qui promeut 
la réduction des émissions de C02 
émanant du trafic routier et la 
nécessité pour les Etats africains 
d’aller vers une mobilité plus 
respectueuse de l’écologie.

« L’Organisation Mondiale pour la 
Santé estime à environ 3 millions, 
le nombre de décès enregistrés 
chaque année dans le monde  du 
fait de la pollution émanant du 
trafic routier.  Selon les résultats 
d’une récente étude menée par des 
chercheurs  du Centre Nationale 
de Recherche Scientifique  
(CNRS-France), les émissions de 
C02 émanant du trafic routier 
constituent la deuxième source de 
pollution dans les villes africaines 
après les décharges à ciel ouvert. 
C’est dire quelle  importance 

revêt aujourd’hui le transport 
éco-responsable dans nos pays » 
estime ETOH Kossi, le Directeur 
Général de la société « le monde de 
l’energie ».

Aspects techniques

La société « le monde de l’énergie 
» fabrique et commercialise des 
motos, des tricycles et des véhicules 
à 4 roues. Les voitures fabriquées 
sont équipées de moteurs hybrides. 
C’est un moteur électrique équipé 
d’une batterie rechargeable à partir 
d’un panneau solaire de 250 watts. 
Les véhicules ont une vitesse 
moyenne de 60km/h. Chargés 
ces véhicules peuvent parcourir  
180km. Ont peut les retrouver à un 
prix abordable (1. 200. 000 F CFA 
et 3. 200.000 F CFA).

TM

Exposition 
d'un 
processus de 
cuisson avec 
le biogel

Interface de l'application

Des véhicules 
solaires
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Dossier

Une séance d'information à UL

Lecture d'information au Campus

De jeunes étudiants à l'étude

Dossier

Le tourisme comme outil de 
développement

La rentrée scolaire s’approche à grands pas au Togo. Pour la circonstance, élèves et étudiants sont appelés à faire de choix judicieux dans l’optique de bien poursuivre leur 
cursus scolaire jusqu’à l’atteinte de leurs objectifs qui doivent déboucher sur la vie active. Cette étape dans le cursus scolaire d’un apprenant nécessite assez de considérations 
et d’objectivités pour pouvoir mieux s’orienter et faire éclore plus tard ses talents dans la vie active. Mais comment se prendre pour mieux réussir son orientation ?... Dossier 
TogoMatin

Orientations scolaires
Quelles directives pour demain ?

L’Université de Lomé (UL) a débuté 
le 27 septembre dernier une série 
d’informations à l’intention des 

nouveaux bacheliers. Au menu de ces 
séances, les conditions d’accès aux offres 
de formation et les nouvelles modalités 
d’inscription. 
Pour cette rencontre, les nouveaux 
bacheliers étaient nombreux à venir  
s’informer sur les modalités d’inscription 
ainsi que sur les offres de formation et les 
parcours à l’UL. 
Chaque année, à l’approche de la rentrée 
universitaire, des séries de rencontre sont 
organisées par la Direction des Affaires 
Académiques et de la Scolarité (DAAS) 
pour donner des informations utiles aux 
nouveaux bacheliers en leur présentant 
les différentes écoles et facultés existant 
à l’Université de Lomé et les conditions 
d’accès.  Pour cette première rencontre, 

la directrice adjointe de la DAAS, Mme 
Mensah-Attoh Akossiwa, a indiqué que 
ces séances d’informations permettront 
aux bacheliers de pouvoir faire un bon 
choix pour les études supérieures.

Il est prévu d’autres séances pour présenter 
aux nouveaux venus sur le campus les 
différentes informations notamment 
les structures de la DAAS qui est une 
porte d’entrée pour chaque étudiant. La 
seconde  séance d’information est prévue 
sur le 11 octobre 2016. 

En rappel, la préinscription pour l’année 
académique 2016-2017 a débuté 
le 28 septembre. Quant à la rentrée 
académique elle est prévue pour le 17 
octobre prochain.

Elom H.

Université de Lomé
Les nouveaux bacheliers 
à l’école de l’orientation 

Orientations

L'orientation, c'est d'abord une science 
au service de tout jeune réfléchissant 
à son avenir professionnel. 

L’orientation scolaire également appelée 
orientation scolaire et professionnelle 
consiste à proposer à une personne en 
âge de scolarité et même aux adultes 
les différentes filières dans lesquelles 
elle pourrait s’insérer en fonction de 
ses intérêts, de son parcours scolaire 
antérieur, et de sa personnalité.
La démarche repose avant tout chose 
sur la mise à disposition d'informations 
destinées à éclairer le choix de l'orienté. 
Quels sont les métiers qui recrutent? 
Dans quelle filière s'engager ? Est-ce 
compatible avec mes compétences 

? Mes goûts ? Mon caractère ? Mes 
résultats scolaires ? Toutes ces questions 
demandent des réponses avant de choisir 
une profession.
L’orientation c’est  comme une traduction 
du parcours de l’élève tout au long de 
sa scolarité. C’est une partie intégrante 
de la formation de chaque élève pour 
une insertion sociale et professionnelle 
réussie. 
Ainsi, S’orienter c’est  « prendre 
ses repères », « faire des choix en 
connaissance de cause », c’est « construire 
progressivement son propre parcours 
de formation et d’insertion », c’est « 
apprendre à devenir autonome et lucide 
dans ses décisions ».

Cette question est posée par tous 
les nouveaux bacheliers du Togo 
et partout dans le monde. Au 

Togo, le choix après le BAC est orienté 
le plus souvent vers deux (2) universités 
publiques (Lomé et Kara) et vers 
plusieurs universités privées et centres 
de formations.

Vers quel domaine se diriger ?
 
La première des choses à faire est de 
chercher à rencontrer un Conseiller 
d’Orientation Psychologue. Cette 
première étape est très importante pour 
ceux qui n’ont aucune idée de leurs 
aptitudes, capacités, gouts et leur centre 
d’intérêt. C’est également le cas si vous 
manquez d’information sur le monde du 
travail, les métiers porteurs d’emploi et 

les débouchés possibles des domaines de 
formation sur le territoire Togolais. 

Pourquoi consulter un Conseiller 
d’orientation Psychologue ?

Le Conseiller d’Orientation Psychologue 
est avant tout un psychologue. Il a des 
connaissances et des aptitudes pour vous 
aider à mieux connaître votre personnalité, 
vos aptitudes et capacités. Aussi, le 
conseiller d’Orientation Psychologue 
dispose des tests psychotechniques qu’il 
peut vous faire passer pour préciser vos 
intérêts professionnels. Il a une grande 
connaissance des formations disponibles 
au Togo, les conditions d’admission et les 
débouchés possibles.

netorientationplus.unblog.fr

Que faire après le BAC ?

1. Pensez large : no limit, no stress

Règles d'or pour toute réflexion : aucune 
idée est mauvaise ou stupide ; oubliez 
tout votre passé, votre formation initiale, 
les vieux réflexes de pensée, la pression 
parentale ou sociale de vos amis... vous 
devez d'abord penser à vous et à votre 
vie... votre bonheur passera (en partie) 

par votre réussite professionnelle et donc 
par votre formation. Pensez donc large 
sans contrainte de temps, d'argent et 
sans contrainte géographique : à l'idéal 
qu'avez-vous envie de faire dans la vie ? 
Mettez de côté la question de l'argent... 
un prêt étudiant, une bourse c'est facile 
à dégoter si vous êtes motivé par votre 
projet.

8 conseils pour s’orienter 
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Prise de contact avec des étudiants

Des étudiants lors d'un examen

Dossier

2. Soyez mégalo, visez haut

Il est important de connaître ses limites 
et d'être réaliste dans la réalisation de ses 
projets mais il est aussi très important 
de rêver et d'avoir de l'ambition pour ses 
idées d'orientation. Parfois par manque 
d'assurance nous ne voyons pas en grand 
nos projets... et c'est dommage de ne 
pas aller plus loin... alors visez haut ! Une 
fois trouvée votre voie vous pourriez 
être surpris de vos capacités et de votre 
volonté. Si vous êtes motivé vous y 
arriverez !

3. Définissez vos envies de secteurs puis 
de métiers

Il est très dur, à 17 ou 24 ans, de savoir 
précisément quel job sera le job de votre 
vie... c'est normal... il faut d'abord que 
vous définissiez des secteurs ou domaines 
d'activité que vous appréciez... puis vous 
aurez le temps d'affiner votre réflexion 
pour ensuite cibler un job en particulier.
Vous aimez les travaux publics et le 
cinéma, la finance ou le social... explorez 
les domaines que vous aimez bien puis 

ensuite les gammes de métiers que vous 
pourriez cibler. 
Ne vous arrêtez pas au premier domaine 
trouvé... identifiez au moins 3 secteurs ou 
groupes de métiers.

4. Identifiez une "liste noire" de vos 
contre envies.

"Je déteste les chiffres", "le travail 
d'équipe m'énerve", "devoir négocier 
me stress", "expert-comptable c'est trop 
abstrait comme métier"... 
Il est intéressant de faire la liste des 
métiers, missions, secteurs que vous 
n'aimez pas. Cette réflexion à l'inverse 
peut vous permettre de retirer des 
options ou prendre conscience d'envies... 
c'est bizarre mais ça peut aider !

5. Mesurez votre envie de formation

Etes-vous prêt à faire des études de 5 
ans ?  Encadré à l'école ou indépendant 
à la fac ? Êtes-vous pressé d'arriver sur le 
marché de l'emploi ou non ? 
Il est important de connaître vos envies/
capacités pour mieux choisir la formation 

adaptée à vos envies. Notez aussi que plus 
vous avez de diplômes et plus longues 
sont vos études plus (généralement) 
vous aurez de possibilités d'emplois par 
la suite.

6. Choisissez plusieurs alternatives de 
formation

Renseignez-vous sur les formations 
adaptées aux secteurs et métiers 
envisagés dans les contraintes de vos 
envies de type de formation. 

Sélectionnez et hiérarchisez par ordre 

de préférence vos envies de formation. 
Prévoyez ainsi jusqu'à 7 options allant du 
plus ambitieux au plus facile.
Il est important de noter que si vous 
n'avez pas une grande idée précise de 
ce que vous voulez faire... une formation 
généraliste et classique comme une école 
d'ingénieur ou un Master en gestion vous 
permettront ensuite d'avoir un large 
panel de métiers possible ... au fur et à 
mesure de vos études vous pourrez vous 
spécialiser et choisir un métier.

7. Ecoutez les autres mais c'est à vous de 

choisir

Pendant toute la période de réflexion, vous 
devez aller vers les autres pour récolter 
de l'information et poser vos questions : 
conseillers d'orientation, anciens élèves, 
professeurs, parents, professionnels, 
oncle expérimenté, cousin machin, ami 
bidule... tout le monde aura son avis et 
son idée... toutes ces discussions seront 
très riches et intenses... mais au final... 
c'est à vous de réfléchir, mûrir et décider ! 
A personne d'autre - Ne laissez personne 
prendre une décision à votre place.

8. Analysez le marché de l'emploi

Renseignez-vous sur les secteurs qui 
embauchent, les nouveaux secteurs en 
expansion ...

Il est intéressant de voir une annonce 
d'emploi pour un poste éventuellement 
convoité... mais il est aussi primordial 
de ne pas s'engager dans une voie 
professionnelle sans avenir ou 
extrêmement bouchée.

Togo.campusfrance.org
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Service & détente

Les bons plans et  les bonnes adresses
AGENCE DE COMMUNICATION

Larry Event Day (LED)
Une agence évènementielle, Organisation 
d'évènement privé et professionnel
Communication, Location d'espaces
Conseils, Wedding Planner et Décoration
Tél/ 22 21 87 80 / Cel: 98 77 40 54
Avenue François Mitterrand rue des 
Cocotiers

MARCHE ABATTOIRE (Juste en face du 
Super Marche Le Champion)
CONCORDE (Atikoumé; juste à côté de l’UTB
RAMCO (Qtier Assivito, Av de la Nouvelle 
Marche)
LE CHAMPION SUPER MARCHE 
(Boulevard du 13 Janvier); Tél: 22 22 74 43

MARCHE ABATTOIRE (Juste en face du 
Super Marche Le Champion)
MARCHE DE GOYI SCORE (Juste en face du 
Super Marche RAMCO)
PANIER BIO CENTRE MYTRO NUGNA 
(Qtier Adidogomé, carrefour des 
Franciscains), Tél: 91 81 25 38

SE
COURS DE CAPOEIRA ; Salle GYM TONIC. 
Tél : 90 79 79 90
COURS DE ZUMBA : HOTEL RESIDENCE «LES 
ANGES»; Qtier : Foréver ; Tél : 90 17 03 30
COURS DE ZOUMBA (VITAL CLUB, Nana 
BLAKIME) ; Tél 90 30 38 75
CIE CADAM (Danse traditionnelle 
africaine) ; Tél : 90 15 39 87
 SALSA (Club Salsa 7- Henry Motra) ; Tél : 
91 70 61 86

DR THIERRY CASTANET ; Tél: 90 97 15 15
DR CORINNE JOULIN-KARKA ; Tél: 22 23 46 77
CLINIQUE BIASA; Tél: 22 21 11 37
CLINIQUE SAINT-RAPHAËL; Tél: 22 25 92 77
CHU TOKOIN; Tél: 22 21 25 01
CHU CAMPUS; Tél: 22 25 47 39 / 22 25 77 68
HORLOGE PARLANTE; Tél: 116

COURRIER EXPRESS
DHL (Qtier Nyékonakpoè, 15 78 ; Bd du 13 Janvier, 
Galerie Tountouli ) Tél: 22 21 68 51
EMS TOGO (Tél: 22 26 70 51)
FEDEX (276; Bd du 13 Janvier, immeuble FIATA; 1e 
étage) Tél: 22 21 24 96
TOP CHRONO (Assiganto; Av Sylvanus Olympio) Tél: 
22 21 73 68
SDV EXPRESS (Rue du commerce) Tél: 22 22 41 26

OPERATEURS TELEPHONIQUES
MOOV :Tél. 22 20 13 20
TOGO CELLULAIRE : Tél. 22 22 66 11
TOGO TELECOM : Tél. 22 21 47 14

SANTE GENERALISTES

HOTEL RESIDENCE « LES ANGES » Qtier : Foréver ; Tél 
: 90 17 03 30 
HÔTEL BALKAN (Qtier Hédranawé) ; Tél : 22 61 30 63
HÔTEL LA LINETTE (Agbodrafo); Tél : 22 32 34 32 
HÔTEL LE LAC (Agbodrafo) Tél: 22 21 08 10

OU MANGER ET DORMIR A LOME?

HÔTEL DU GOLFE (10 av S. Olympio); Tél : 22 21 65 45
LE MERLOT (Qtier Kassablanca) Tél : 93 05 11 11

Pharmacies de garde
du 26 /09/ au 03 /10/ 2016

◙ Ambassade des Etats- 
   Unis; Tél: 22 61 54 70
◙ Ambassade d’Allemagne; 
   Tél: 22 23 32 32
◙ Ambassade de France; 
   Tél: 22 23 46 40
◙ Ghana Embassy;
   Tél: 22 21 31 94
◙ Ambbassade d’Egypte; 
   Tél: 22 21 24 43
◙ Ambassade du Niçger; 
   Tél: 22 21 60 25
◙ Ambassade de Chine;  
   Tél: 22 22 38 56
◙ Union Européenne;
   Tél: 22 53 60 00
◙ Consulat de Belgique;
   Tél: 22 21 03 23
◙ Consulat de France;
   Tél: 22 23 46 40
◙ Consulat de Suice;
   Tél: 22 20 50 60
◙ Consulat de Canada;
   Tél: 22 51 87 30
◙ Ambassade du Nigéria;
   Tél: 22 21 60 25
◙  Ambassade du Gabon;
   Tél: 22 26 75 63
◙ Ambassade du Brésil; 
   Tél: 22 61 56 58
◙ Consulat de Sénégal;
   Tél: 22 22 98 35
◙ Consulat du Niger; 
   Tél: 22 22 43 31
◙ Consulat du Bénin;
   Tél: 22 20 98 80
◙ Ordre de Malte;
   Tél: 22  21 58 11
◙ RDC; Tél: 90 08 38 53

  Quelques ambas-
   sades et consulats

Blague du jour: Les commérages de toto

Bon à savoir:  Le cri des animaux

SUPERS MARCHES A LOME 

FRUITS ET LEGUMES

DANSE ET COURS DE ZUMBA

AVIATION

MUSCULATION ET MASSAGE
Le NAUTILUS-FITNESS: HOTEL RESIDENCE « LES 
ANGES »  Tél : 22 26 34 71 / 90 17 03 30
BODYBUILDING-CLUB (Rue des hydrocarbures) ; Tél: 90 
24 10 72
GYM CENTER (Qtier Nyékonakpoè, Avenue Joseph 
Strauss) ; Tél : 90 04 76 60
GYM FIL«O»PARC (Agoè Nyivé) ; Tél : 22 35 18 28
GYM GHIS PALACE (Qtier Baguida) ; Tél : 22 71 49 70

AERO-CLUB DU GOLFE (Route de l’aéroport)
Tél : 22 40 04 99Que vous inspire cette image?

Photo  du  jour

BEL AIR (RUE DU COMMERCE)  22210321
CHATEAU D’EAU (BE-CHATEAU)  22215751
OLIVIERS (GBEGNEDJI)  22270434
KPEHENOU (BE-KPEHENOU)  22213224
KODJOVIAKOPE (KODJOVIAKOPE)                 22218990
MAIRIE  (FACE MAIRIE)  22212639
ST KISITO (ADEWUI)  22219963
SOURCE DE VIE (COLLEGE PROTESTANT) 22224571
PROSPERITE (AUBA)   23388425
PEUPLE  (NUKAFU)  22268425
GBEZE  (WUITI)   22268422
THERYA  (MANGOTIGOME)  22615652
KOUESSAN (KEGUE)   23200457
MAWULE (BE-GAKPOTO)                 22271121
MAELYS  (BE-KPOTA)  22276019
CITE  (ADIDOGOME)  22250125
DES ECOLES (ADIDOGOME)  22517575
EPIPHANIA (ADIDOGOME-LA PAMPA) 23201052
LE GALIEN (ADIDOADIN)  22517171
BETHANIA (TOTSI-GLENKOME) 22438940
ST JOSEPH (KLIKAME)  22257465
VIGUEUR (AGBALEPEDOGAN) 22516330
VOLONTAS DEI (AVEDJI)   22360095
DIEUDONNE (AGOE-TELESSOU) 23380744
AGOE-NYIVE (AGOE-NYIVE)  22258338
ESPACE VIE (AGOE-LOGOPE)  22328720
MAWUNYO (AGOE-SOGBOSSITO) 22423464
DIVINA GRACIA (AGOE-FIOVI)  22457969
VERSEAU (BAGUIDA)  22273453
DE L’EDEN (BAGUIDA)  22275355

Un enseignant rentre un jour 
brusquement sans dire bonjour à ses 

élèves et sort la pâte d'hier d'un sachet 
noir accompagnée de sauce de gombo 
avec un quart de sodabi (apéritif). 
Après avoir fini de manger et pendant 
qu'il se lavait les mains, il se rend compte 
que l'inspecteur était assis au fond de la 
classe en observant la scène.

Paniqué, il demande aux élèves: Qu'est 
ce que je viens de faire ? 
Et ils répondirent tous en coeur!!!! vous 
venez de manger maître.
Et j'ai bu quoi?
Ils disent ensemble: du sodabiiiii!!!!!
Il dit et quand le maître fait ça devant 

Toto est allé a un mariage avec sa 
grand-mère et la grand-mère lui dit” 

voilà tes amis qui se marient. Toi tu es là 
à regarder comme un impuissant. 

"Quelques jours plus tard ils vont 
ensemble à un enterrement. Toto 
dit à sa grand-mère: "voilà tes amies 
qui meurent et toi tu es là à regarder 
comme une sorcière. 

l'inspecteur, comment on appelle ça?.
Les élèves disent: " Le courage "!!!!!
Le maître replique: très bien, mais 
prenez vos cahiers d'ECM et mettez en 
titre "Le COURAGE"

L'abeille - bourdonne
L'agneau - bêle
L'aigle - glapit, trompette
L'alouette - grisolle, tirelire
L'âne - brait
La bécasse - croule
La belette - belotte
Le bélier - blatère
La biche - brame, rait, rée
Le boeuf - beugle, meugle, mugit
Le bouc - béguète, chevrote
La brebis - bêle
Le buffle - beugle, mugit, souffle
Le butor - bouffe
La caille - carabe, caquète, carcaille
Le canard - cancane ou nasille
Le cerf - brame, rait, ralle ou rée
Le chacal - aboie, jappe, raule
Le chameau - blatère
Le chat - miaule, ronronne
Le cheval - s'ébroue, hennit
La chèvre - béguète, bêle, chevrote
Le chevreuil - brame, rait, rée
Le chien - aboie, clabaude 
La chouette - chuinte, hue, hulule 

La cigale - chante, craquète, stridule
La cigogne - claquète, craque, glottore
Le cochon - grogne, grouine
La colombe - roucoule, émit
Le coq - chante, coquerique
Le corbeau - croasse, graille
La corneille - babille, craille, criaille
Le coucou - coucoule
Le courlis - siffle
Le crapaud - coasse
Le crocodile - lamente, pleure; vagit
Le cygne - siffle, trompète
Le daim - brame, rait, rée, râle
Le dindon - glougloute
L'éléphant- barète, barrit
L'épervier - glapit, piaille
L'étourneau - pisote
Le faisan - criaille
Le faon - râle
Le faucon - réclame
La fauvette - zinzinule, fredonne
Le geai - cacarde, cajole, jase
Le goéland - pleure
La grenouille - coasse
Le grillon - craquète, crisse, grésille.

Blague du jour: Un enseignant malveillant
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Lirev

« …Dans la concession familiale, 
le bébé est fêté, choyé. Chaque 
jour, on le masse pour lui 
donner un corps délié. On étire 
son torse et ses membres, on 
assouplit ses ces muscles afin 
qu’il se sente bien dans son 
enveloppe terrestre. Le lait 
maternel l’attache à celle qui 
vient de le mettre au monde 
et, sur son dos, où il a été 
déposé la première fois après 
des prières rituelles, le fils de 
Gnilane commence à découvrir 
la campagne environnante. Il 
connaît le bonheur d’être aimé 
et de s’insérer dans un univers 
dans lequel il trouve sa place.

L’enfant consacre une union 
qui rehausse le prestige de la 
famille. Chez les Bakhoum, de 
lointaine ascendance peule, 
on est berger de tradition. 
Gnilane a fait un riche mariage 
en épousant le négociant 
Senghor. Mais Diogoye a pu 
lui-même, grâce à cette alliance 
avec la fille d’un chef de village, 
faire prospérer son entreprise. 
L’arachide est en pleine 
expansion, et la récolte se vend 
bien.
 A Joal, des sociétés 
commerciales ont ouvert des 
comptoirs et les traitants 
n’ont aucun mal à écouler 
leurs produits. Sur les bolongs, 
ces longs bras de mer qui 
s’enfoncent à l’intérieur du 
Sine, les pirogues et les barges 
chargent, en direction du port 
fluvial de Foundiougne,  les 
graines qui fourniront l’huile 
aux européens. L’avenir du fils 
de Senghor s’ouvre sous de 
bons auspices.
Mais les Sérères ont besoin de 
se concilier les forces cachées. 
Ils vont offrir des sacrifices au 
Dieu d’en haut, et surtout ils 
s’adresseront aux Pangols, à 
ces ancêtres bien heureux si 
familier qui peuplent la nature 
et ne restera jamais indifférents 
aux prières des vivants.

« Par Dieu notre maître, Roog 
Seen, et tous les Pangools du 
Sine, protège cet enfant qui 
porte l’avenir de la lignée.» 
Assise sur le traditionnel petit 
banc sculpté, la vielle, une 
calebasse de mil entre les 
jambes, invoque les génies 
protecteurs. Auparavant, 
la famille s’est adressée au 
devin pour connaître l’avenir 
du nouveau-né envoyé par 
les ancêtres pour peupler le 
royaume des vivants.

Sans doute la pratique 
divinatoire a-t-elle révélé 
la brillante destinée de ce 
petit homme, si vulnérable 
aujourd’hui, mai qui demain 
tiendra entre ces mains le 
sort d’un pays tout entier. Le 
secret serait bien gardé, car il 
ne s’agit pas d’attirer l’attention 
des esprits malveillants 
dont l’intervention pourrait 
contrecarrer  un avenir 
jusqu’alors favorable. Dans un 
texte intitulé Le totem, le poète 
fera allusion à l’animal qui sert 
de protecteur… »

Extrait de Léopold Sédar 
Senghor. L’émotion et la raison 
de Jacqueline Sorel. Ed Sépia. Pp 
15 à 16

Barly Baruti aujourd’hui tente de 
relever deux défis : avec Thierry 
Bellefroid, il réalise une autre 

BD, consacrée au « match du siècle 
» qui en 1974, mit aux prises deux 
boxeurs légendaires, Georges Foreman 
et Mohamed Ali, qui s’affrontèrent à 
Kinshasa devant un public déchaîné et 
des caméras du monde entier.

En plus de ce travail qui l’amène à recréer 
les atmosphères croisées du Harlem des 
années 70 et de « Kin la belle » du temps 
de Mobutu, Barly Baruti se bat aussi sur 
le front juridique : il tente de faire valoir 
ses droits de propriété intellectuelle 

sur l’éléphant qu’il dessina en 2006 à 
la demande de la société Bracongo. A 
l’époque, cette tête majestueuse fut 
utilisée pour faire des affiches, elle fut 
apposée sur les bouteilles Tembo et 
plus tard l’éléphant de Barly se retrouva 
même sur des verres et le dessinateur fut 
rémunéré pour cette prestation.

Le problème c’est que par la suite, une 
fois terminée la collaboration entre Barly 
Baruti et la Bracongo, la société considéra 
qu’elle était désormais propriétaire 
du logo de l’éléphant, qui pouvait être 
intégré tel quel dans la charte graphique 
de la Tembo, décorer tant les publicités 

que les produits dérivés…Ce que conteste 
Barly Baruti, qui défend sa propriété 
intellectuelle et avance qu’il est toujours 
en possession de l’original de l’œuvre…
Jusqu’à présent, confronté à la puissance 
brassicole, l’artiste avait peu de chances 
d’avoir gain de cause devant les tribunaux 
de Kinshasa. Mais il envisage aujourd’hui 
de défendre son cas à Paris, car derrière 
la Bracongo se trouve le groupe français 
Castel, sensible à la publicité négative 
qui pourrait résulter de cette affaire si 
un procès … éléphantesque… devait être 
mené en France…

blog.lesoir.be

Barly Baruti se bat pour Tembo, son 
éléphant
Qui, au Congo, n’a jamais vu la majestueuse tête d’éléphant qui figure sur les étiquettes de la bière Tembo (Tembo signifie 
éléphant en swahili) ? Et qui sait que l’auteur du dessin n’est autre que Barly Baruti, un artiste aussi doué pour la musique et 
la rumba que pour la peinture et la bande dessinée ? Il est vrai que Barly est partout : il se produit régulièrement en concert 
( au Botanique à Bruxelles, ou à Kinshasa dans les halles de la Gombe) il a publié voici quelques mois une BD remarquée, 
« Madame Livingstone », consacrée au Congo dans le première guerre mondiale. On y apprend, entre autres, que si le célèbre 
explorateur a refusé de suivre Stanley qui l’avait retrouvé, c’est peut-être parce qu’il entendait finir sa vie en Afrique, aux 
côtés de sa femme congolaise et de son fils métis ( qui, dans la BD, ressemble étrangement au dessinateur lui-même…)…

-Peut-on dire que la musique que vous pratiquez est du jazz ?

Non, le jazz fait partie des nombreuses influences qui forment 
enfin ma musique. Le jazz est de ces musiques que j’ai jouées. 
C’est comme ça qu’on m’arrange dans ce genre de musique. Ma 
musique est comme une musique de film au fait. Il y a beaucoup 
de jazz, mais il y a de l’influence de la musique du monde, de 
l’Afrique de l’ouest, de partout. Il y a beaucoup de l’électro, du 
rock, il y a beaucoup d’ambiance... Il ya beaucoup de choses qui 
ne font pas partie du jazz. Ça reste une forme musicale très 
variée au niveau des styles.

-Même s’il n’y a pas de parole, je parie que vous tenez à 
communiquer avec vos publics, à leur dire quelque chose ?

C’est vraiment des sensations et des émotions. Souvent on me 
dit que les gens font des voyages avec ma musique pour aller 
chercher des choses. Je suis content de le savoir et il y a des 
gens qui m’ont bouleversé. C’est un succès pour moi de toucher 
profondément des esprits.

- En tant que musicien vous sentez-vous parfois investi du rôle 
d’un messager, est ce que vous sentez engagé ?

Moi je suis engagé par un état d’esprit mais pas sur des convictions 
politiques. Je suis engagé sur un état d’esprit du monde. De par 
ce mélange, montrer du positif qu’il y en a à mélanger tout. Déjà 
je parle très peu au micro, je suis un peu timide. Je ne me vois 
pas me prononcer sur une situation politique si ce n’est pas sur 
un attentat, un témoignage ou hommage...

Musique / Interview
Le jazz exceptionnel du saxophoniste 
français Guillaume Perret à Lomé
le saxophoniste français Guillaume Perret était en concert live le samedi 24 septembre dernier à l’Institut Français du Togo, 
pour l'une des premières dates de la grande tournée africaine de l'artiste. Performant en solo avec ses saxophones et ses 
machines filtrant le son et un système électrique particulier Guillaume Perret offre au public l'ampleur d'un orchestre entier 
à lui tout seul. Togomatin l’a rencontré. Interview.

-Quelle est l’histoire derrière toutes ces influences musicales ? 

Au lieu de rester particulier, je prends un peu de chaque chose, 
c’est un mélange. Quand j’apprenais les cours de musique, c’était 
bien compliqué avec mon professeur ; j’aimais bien travailler 
mais faire les choses à ma manière. Cette façon de faire dans ma 
tête, c’était dur dans l’académie mais du coup ça été un atout 
pour moi. J’ai fait des règles propres à moi-même, j’ai étudié un 
peu les règles de la musique .j’ai volé un peu de truc, je n’ai pas 
le temps d’apprendre tout. Je prends des choses qui me plaisent, 
je les gère et ça se mélange. La seule règle c’est l’esthétique, la 
construction sur scène, l’énergie, etc.

-Vous qui venez en Afrique pour une grande tournée, vous 
interrogez-vous sur les attentes du public ?

 Je ne me demande jamais qu’est-ce qu’ils veulent entendre. 
J’essaie de faire quelque chose qui soit lisible. Mon travail c’est 
de faire en sorte qu’ils puissent recevoir le message. C’est juste 
de la vibration, des atmosphères des sensations. Ça ce sont des 
sensations, c’est juste le message pour amener des gens le plus 
loin possible, J’ai remarqué que j’ai un public qui est très mélangé. 
Je vois des amateurs de rock qui sont débout, les amateurs de 
jazz, des personnes âgées, des enfants, etc. heureux. Quand 
je signe des albums à la fin des concerts, je relève plusieurs 
couches sociales et j’aime beaucoup.

-Un mot sur tous les instruments qui permettent de réaliser 
cette musique très particulière.... ?

J’ai travaillé sur un  système qui me permet de modifier le son 
de musique en direct. Par exemple je peux jouer des sons très 
graves avec le saxophone du coup ça fait penser à une basse 
électrique, voire à un chant des  baleines, des bruits de la pluie.... 
Mais, l’instrument reste le saxophone parce que ce n’est le vrai 
orchestre mais on reconnait les rôles de chaque instrument.

-Combien d’albums à votre actif ?

Je suis à mon troisième album en lead.

-Avez-vous déjà eu à tourner en France?

Oui, on a tourné pas mal en France et à l’étranger et surtout dans 
l’Europe. En  Angleterre Allemagne, en Suisse où nous avons des 
contacts et aussi en Amérique du sud aux Etats-unis, en Chine...

-Après la tournée, des projets ?

On a déjà des projets pour la Colombie en 2017. On est en train 
de monter un projet voir car c’est l’année France - Colombie. 
on va essayer de monter une équipe composée de 4 français 
et trois colombiens et si ça marche, ça va être  une  nouvelle 
découverte.

Réalisée par Dieudonné Korolakina
Transcription : Justin Amah

Affiche 
du 

concert 
de 

Lomé
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Sports

Azaad Kelani Bayor
Aissata Ameyo Amégée

En attendant le tour du Faso, les 
cyclistes venus de quelques pays 
africains ont fait le déplacement 

du Tour de la réconciliation.  
Tout se passe pour le mieux pour les 
coureurs marocains. Dans Dimbokro, 
El Mehdi Chokri a été le meilleur. Il 
est arrivé en tête en 1h 59 min 33 
s au sprint devant ses compatriotes 
Mohcine El Kouraji et Salah Eddine 
Mraouni.

Au classement général El Kouraji 
devance ses deux poursuivants de 
l’étape du jour.
Ce mercredi, c’est un contre la montre 
individuel de 16, 5 km entre Dimbokro 
et Tounodi qui attend le peloton.

africatopsport.com

CAN 2017
Le Gabon signe l’accord définitif de l’organisation
La CAN 2017 au Gabon se tiendra au Gabon. Les responsables du football gabonais ont obtenu de la Confédération Africaine de Football (CAF) le feu vert pour que se tienne 
dans leur pays la fête du football africain.

La Fédération Gabonaise de 
Football (FEGAFOOT) et le Comité 
d’Organisation de la CAN (COCAN) 

ont parafé lundi, l’accord définitif de 
l’organisation par le Gabon de la CAN 
2017. La compétition se tiendra bien 
du 14 janvier au 5 février dans les villes 
de Libreville, Franceville, Port Gentil.

Autre information relative à la CAN 
2017, la CAF a dévoilé mardi les 
chapeaux pour le tirage au sort de la 
CAN 2017. L’instance continentale 
communique que les pots ont été 

réalisé selon les Points obtenus et 
les performances réalisées lors des 
éliminatoires des 3 dernières éditions 
(2015, 2013, 2012).

La CAF a également pris en compte, le 
tournoi final et les éliminatoires de la 
Coupe du monde, édition 2014. Ainsi 
dans le pot 1, on retrouve le Gabon, 
pays hôte, la Côte d’Ivoire, championne 
en titre, le Ghana vice-champion 
d’Afrique et l’Algérie qui font également 
figure des têtes de série.

Dans le chapeau 2, la Tunisie, le Mali, le 
Burkina Faso et la RD Congo y figurent.
Le Cameroun, le Sénégal, le Maroc et 
l’Egypte se retrouvent dans le pot 3.
Enfin, Togo, Ouganda, Zimbabwe et 
Guinée Bissau partagent le pot 4.

Le tirage au sort de la phase de groupes 
de la CAN 2017 est prévu le 19 
octobre à Libreville. La phase finale de 
la compétition se tient du 14 janvier au 
5 février.

TM

FIFA / Lutte contre le racisme
Un arrêt des travaux qui 
fait polémique
La FIFA a mis fin en ce début de semaine aux travaux d’un groupe de lutte contre le 
racisme dans le football qu’elle a elle-même mis en place. Au niveau des acteurs du 
football, cette décision a du mal à passer.

Parmi les réactions sur cette 
décision de la FIFA, on compte 
celle de l’international ivoirien 

Yaya Touré. Sur son site internet, ce 
dernier n’a pas manqué de dévoiler sa 
déception.

« Lorsque j’ai reçu la lettre en me 
disant  que le groupe de travail de la 
FIFA devait être interrompu, j’étais 
très déçu. La lettre a figuré le bon 
travail qui a été réalisé à la suite de 
l’avis et des recommandations de 
la tâche de la force », indiqué Yaya 
Touré.

L’ivoirien est d’ailleurs membre 
de ce comité de travail. Pour lui, il 
faudrait poursuivre les travaux. « 
Pourquoi arrêter quand quelque 
chose commence à se résoudre?  Est-
ce que la FIFA est suffisante devant 
une Coupe du Monde en Russie? », 
S’interroge t-il.
 
Ces dernières années, Touré n’a pas 
échappé au racisme notamment lors 

de déplacement avec Manchester 
City en Russie. « Mon seul espoir 
est que la FIFA a pensé à tout. La 
lettre que j’ai reçue ne me donne pas 
d’assurance. Ce sera les fans et les 
joueurs qui vont subir si la FIFA ne le 
fait pas correctement », a t-il conclu.

TM

Côte d’Ivoire / Cyclisme
Les marocains dominent le 
« Tour de la Réconciliation »
La 4è étape du Tour de la Réconciliation de Côte d’Ivoire a souri aux Marocains. C’est 
un triplé de coureurs du royaume chérifien qui a franchi la ligne d’arrivée du circuit de 
76 km dans Dimbokro. Mohcine El Kouraji prend le maillot de leader.

Yaya Touré

Outre son poste de président de 
la FetoBoxe, Bayor cumulait 
depuis 2 ans avec celui de 

président de la CAB (Confédération 
africaine de boxe) et de vice-président 
de l’AIBA (Association internationale 
de Boxe Amateure). Il était également 
à la tête du noble art togolais depuis 
quasiment 8 ans.

L’instance nationale a donc pris acte du 
départ de M. Bayor et a installé Maxime 
Césaire Vinou, précédemment vice-
président à l’intérim de la présidence. 
Par la suite, des élections pour un 
nouveau président auront lieu avant fin 
décembre 2016, informe la FetoBoxe.

Par ailleurs, la Fetoboxe a décidé de 
nomme M. Bayor président d’honneur. 
ce dernier s’est d’ores et déjà affiché 
sa disponibilité « à toutes sollicitations 
entrant dans la réussite des actions et 

CAN (Dames) 2016
Aissata Amégée, seule 
togolaise retenue
Aissata Ameyo Amégée est la seule arbitre togolaise parmi les 47 retenues pour la 
CAN Dames 2016 qui aura lieu au Cameroun du 19 Novembre au 10 Décembre 
prochains. 

C’est en effet par un 
communiqué que la 
Confédération africaine de 

football (CAF) a rendu publique 
mardi dernier la liste des 47  arbitres 
retenues pour la dite compétition. 
Malgré le fait que le championnat 
national de football de première 
division n’a reprit que le 11 
septembre dernier au Togo, après 
plus de deux sans d’attente, elle a 
su garder la forme physique requise 
pour être qualifiée chez les dames 
en Afrique. 

Le talent de la togolaise Aïssata 
Amégée a pris des proportions 
internationales ces dernières 
années. Elle figure également sur 
la liste des arbitres sélectionnées 
pour la coupe du monde féminine 

U 17 en Jordanie du 30 Septembre 
au 21 Octobre 2016.

TM

FETOBOXE
Kelani Bayor jette l’éponge
Azaad Kelani Bayor n’est plus le président de la Fédération togolaise de football 
(FetoBoxe). L’homme d’affaires a démissionné de son poste pour en raison de 
« nombreuses occupations et responsabilités internationales ».

du développement de la fédération 
togolaise de Boxe ».
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Reportages

Un 
vendeur 
de "thé 

ambulant" 
et un 
client

Aux abords de certaines rues à 
Lomé comme la voie du TP3, la 
zone de dépôt des conteneurs au 

port de Lomé, le grand contournement 
de Lomé, le long de la voie pavée de Bè-
Kpota et d’Akodésséwa on retrouve de 
petits ateliers de vulcanisation. Pour 
signifier leur présence dans ces milieux, 
les vulcanisateurs superposent de pneus 
usés, ou parfois dressent un petit panneau 
portant des inscriptions à main levée de 
sorte à attirer l’attention du client 
ou mieux les guider.

A l’origine de la 
prolifération de 
ce métier à 
Lomé, Koumah, 
un jeune 
mécanicien à 
Tokoin-Wuiti 
à Lomé, mais 
devenu par 
la force des 
choses un 
vulgarisateur 
nous a expliqué 
que plusieurs 
jeunes voire des 
anciens mécaniciens 
sont reconvertis dans 
le métier pour mieux 
gagner leur vie. Ils ont installé 
de petits ateliers de vulcanisation 
en vue de dépanner les automobilistes 
qui rencontrent des crevaisons, de 
dégonflement ou tout simplement la 
nécessité de changer leurs pneus. 
Le métier connait depuis un certain à 
Lomé un essor à cause de l’accroissement 
des motos taxis communément appelés 
« Zemidjan ». A ce propos, Anani, un 
mécanicien qui s’est reconverti en 
vulcanisateur a relevé que « nos fidèles 
clients sont les Zemidjan. Roulez une moto 
chaque jour pour faire du commerce, ça 

use les pneus ». Pour maintenir leurs motos 
en bon état, ces conducteurs viennent 
régulièrement pour l’entretien de leurs 
pneus ».
Si l’installation ne requiert pas un 
lourd investissement, Kokou, un jeune 
vulcanisateur rencontré à Zorobar, dans 
la zone portuaire, nous a précisé qu’il faut 
disposer certains outils indispensables pour 
le travail. En énumérant ces outils, Kokou 
a déclaré que tout vulcanisateur qui veut 

offrir un service rapide et satisfaisant 
pour ses clients doit disposer « 

des clés pour démonter les 
pneus et les roues des 

engins, une pompe 
à air automatique, 

un dispositif 
pour chauffer 
les pièces 
m é t a l l i q u e s 
servant à coller 
les pneus et 
un manomètre 
pour contrôler 

la pression d’air 
dans les pneus ».

Sur la présence 
des ateliers de 

vulcanisations aux abords 
des rues à Lomé, il faut 

souligner que leur installation 
est stratégique car c’est des trajets 
qu’empruntent par excellence leurs clients 
qui sont des automobilistes. 

Une fois qu’un client tombe en panne, 
la probabilité pour lui de trouver du 
secours est à portée de main car il peut 
retrouver dans les environs immédiats un 
vulcanisateur pour remettre en état son 
pneu ou sa roue. 

CA

Vulcanisation
Du secours pour engins 
« percés » à Lomé
Surnommés des « professionnels de pneus et chambres à air percés », les vulcanisateurs 
sont de plus en plus visibles aux abords des rues à Lomé. Comme prestation, les 
vulcanisateurs qui sont présent à leur poste de jour comme de nuit offrent des services 
express aux utilisateurs des engins automobiles dont les pneus ou roues sont crevés 
afin de leur permettre de continuer leur trajet sans trop de retard. 

La voie pavée de Bè

Ce constat contraste avec les 
efforts des autorités togolaises 
qui s’activent à la réussite de 

l’organisation  du sommet de l’Union 
Africaine sur la sûreté et la sécurité 
maritime et le développement en 
Afrique, et qui aura lieu en octobre 
prochain. Sans oublier que le quartier 
de Bè possède des hôtels qui peuvent 
abriter les invités, soulignons que  des 
caniveaux sont nettoyés, des  fleurs 
sont repiquées  et plusieurs voies sont 
aménagées dans la ville.

Cependant, un tour vers le grand Bè et 
le passant peut se rendre compte que 
le tronçon marché de Bè- Boulevard 
reste impraticable en ces périodes de 
pluies et présente un environnement 
insalubre. le comité d’organisation du 

sommet a fait savoir que 66 hôtels 
sont  retenus sur le critère principal 
de proximité au Radisson Blu hôtel, 
le lieu ou se tiendra la rencontre. En 
marge des prépartifs et par rapport aux 
travaux qui s’effectuent dans la ville, 
des habitants de Bè peuvent se sentir 
abandonnés ou laissés.

Pendant qu’il est encore temps, il 
urge que les autorités de la ville de 
Lomé mieux le comité d’organisation 
du sommet puisent se pencher sur 
les voies et moyens pour évacuer les 
retenues d’eau sur la voie pavée à Bè 
mais aussi prévoir de mesures durable 
pour éviter que cette voie ne soit 
sujette à des intempéries dans le futur.

Elom H.

Aménagement à Lomé
Bè mis en attente ou 
abandonné ?
Les préparatifs pour l’accueil du sommet sur la sécurité et la sureté maritime à 
Lomé vont bon train. A un peu plus de deux semaines de la tenue de cette grande 
rencontre continentale au Togo, les incessantes pluies qui tombent, inondent certains 
quartiers de Lomé à l’instar de Bè-Kpéhénou. Dans ce quartier, en plein cœur de la 
capitale togolaise, on trouve plusieurs endroits insalubres avec des voies inondées et 
impraticables.

A la gare d’Agbalepedo comme dans 
des quartiers Agoe, Zogo Nukafu et 
le marché  TP3 à Lomé, le constat 

est presque le même. Les jeunes vendeurs, 
à l’aide d’une charrette, parcourent  
les quartiers et proposent du thé, du 
Nescafé, du café aux consommateurs. 
Des dizaines de gobelets jetables, de 
sachets de sucre, des boites de café et de 
Nescafé … et du citron, voilà l’essentiel de 

ce que proposent ces vendeurs de thé. A 
la différence près, cette activité de vente 
de thé se pratique plus  les matins de 
bonne heure et les nuits. 

Consommateurs et rentabilité 
Les consommateurs du thé ambulant 
sont essentiellement des conducteurs de 
taxi-moto (Zémidjan), des travailleurs de 
nuit tels que des agents de sécurité, des 

Métier 
Le thé sur des poussettes, vous 
connaissez?
Le métier de vendeur « thé ambulant » avec du sucre prend de l’ampleur à Lomé. En effet, ils sont nombreux ces jeunes gens 
qui montent leur commerce sur de petite poussette et  parcourent des rues, la devanture des services et des lieux de détente 
pour proposer leurs marchandises à des clients qui sentent le besoin de se désaltérer avec quelque chose d’autre que l’eau 
naturelle. L' activité prospère-t-elle?

vendeurs de friperies qui viennent très 
tôt au marché. Le gobelet de thé au citron 
et au lait est à 100 F Cfa. Cependant il y 
a d’autres stimulant comme de « café noir 
et du ‘’F’’ qui sont proposés aux clients 
avertis. Selon les vendeurs, ce métier 
rapporte plus que ce que l’on imagine. 
Mohamed, un jeune vendeur croisé à 
Agbalepedo a expliqué que « Je retourne 
chaque jour à la maison avec au moins 
3000 F Cfa comme bénéfice. Grâce à 
ce métier, j’arrive à payer mon loyer et 
j’envoie aussi de l'argent  à  ma famille au 
Niger ».

Les contraintes du métier
Bien que la vente de ce  thé soit rentable, les 
vendeurs déplorent quelques difficultés. 
La fausse note dans ce métier à en croire 
certains vendeurs, c’est la fatigue. Et ce 
n’est pas Mamadou, un vendeur malien, 
qui parcourt quotidiennement à pied, les 
coins et recoins d’Agbalépedo, de Klikamé 
et d’Atikoumé qui dira le contraire. « Je 
me réveille tous les jours à 03heures du 

matin, je reste jusqu’à 10 heures avant 
de rentrer chez moi. Le soir je ressors 
à 15heures pour revenir à 22heures » 
déclare-t-il avant de renchérir que «Le 
travail est fatiguant mais on ne peut pas 
baisser les bras nous sommes  venus ici 
se faire de l’argent». Souleymane pour sa 
part a souligné qu’il doit régulièrement 
faire face aux problèmes de fatigue 
générale, de courbatures, etc...
Mawuko, un Zemidjan se félicite de 
l’ampleur que prend ce commerce. « 
Chaque jour, je bois au moins deux 
gobelets de café et je reste dynamique 
pour le reste du travail». Si ce conducteur 
se fait plus discret, d’autres pensent que 
les vendeurs ont une manière particulière 
d’apprêter et de servir leurs clients 
de sorte a résister et a reste éveillées 
pendant des heures. 
Quant à Cherita, secrétaire dans une 
entreprise de la place, elle dénonce 
l’insuffisance d’hygiène des vendeurs 
de the. A ce propos, elle a relevé que « 
Ceux qui vendent le café ou le thé avec 
des charrettes ne sont pas généralement 
propres. Aussi, le matériel qu’ils 
utilisent n’est pas bien protégé. Cela ne 
m’encourage pas  à acheter leur produit ».
Quoique l’initiative des jeunes vendeurs 
de thé ambulant est à saluer, il urge de 
relever que le secteur doit être amélioré 
et assaini de sorte à offrir leur prestation 
dans des conditions qui puissent 
préserver la santé  des clients.  

Elom H.  (stagiaire)
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